
LA « RÉNOVATION DU DIALOGUE SOCIAL » DANS L’ACA-

DÉMIE DE VERSAILLES !  

 

VERSAILLES 

Vendredi 13 janvier se tiendra un nouveau CTA, cette magnifique instance de « rénovation du dialogue 

social », il portera sur la gestion des grandes masses, autrement dit sur les effectifs et les postes pour la 

rentrée 2012. La CGT Educ’action-Versailles estime urgent de vous alerter, avant la tenue du CTA, sur la 

gravité de ce qui se prépare et de son incapacité à l’éviter par le biais des instances mises en place par le 

ministre et ses recteurs.  

 Jeudi 5 janvier s’est tenu le premier Comité Tech-

nique Académique nouvelle formule. Issu des élections 

d’octobre 2011 ce CTA réunit le Recteur, son DRH et 

les élus des organisations syndicales représentatives, il 

doit examiner tous les textes et mesures ayant un impact 

sur l’organisation et le fonctionnement de l’académie. Ce 

premier CTA a été retardé par le blocage du Recteur qui 

souhaitait imposer un fonctionnement ne satisfaisant pas 

les représentants du personnel (il n’y a pas encore de 

règlement intérieur car nous attendons un texte du 

Conseil Supérieur de la Fonction Publique d’État…). Enfin 

jeudi nous nous sommes réunis pour tester « en vrai » ce 

nouvel organe de la « rénovation du dialogue social », 

une première réunion qui a duré 7 heures !  

 Nous devions examiner un grand nombre de point 

dont le bilan de rentrée 2011, du mouvement 2011 et la 

carte des formations pour la rentrée 2012…un program-

me dense.  De nombreux échanges ont eu lieu entre les 

représentants syndicaux, le recteur et ses chefs de servi-

ce : désaccord des élus sur la politique de réduction des 

postes, sur la baisse des stages offerts au PAF et le non-

remboursement des frais de déplacement, sur les modali-

tés d’affectation des stagiaires (à plein temps !), etc.… Le 

recteur a répondu et contre-argumenté. Cet échange a 

duré plusieurs heures et n’a donné aucun effet concret 

puisqu’il s’agissait de commenter un bilan, il n’a donné 

lieu a aucun vote, aucune décision du CTA. Vers 18h 

nous avons abordé le point sur la carte des formations, il 

s’agissait de valider, ou non, les évolutions de l’offre de 

formation académique en lycées technologiques et pro-

fessionnels. Il ressort de l’ensemble des documents : 

« La baisse très forte des effectifs en Terminale Bac 

pro 3 ans, due à la fin de la réforme (environ 2000 élèves 

en moins en terminale à la rentrée 2012) et à la baisse de 

l’offre en CAP (processus entamé à la rentrée 2011 avec 

des fermetures de 1ère année de CAP). 

« La transformation de toutes les Secondes Bac pro 3 

ans comptabilité et secrétariat en une seule filière Ges-

tion Administrative, transformation annoncée à moyens 

constants. Mais cette réforme est quand même l’occasion 

de continuer à pousser les murs en créant une section 

pour trente élèves, si vous aviez, par exemple, une sec-

tion de comptabilité à 20 élèves et une demie section de 

secrétariat à 10 élèves, vous aurez en 2012 une section 

de GA à 30 !  

« Une baisse très importante des classes de Première 

STG (technologique tertiaire), ces classes sont pleines 

mais trop nombreuses selon le recteur (supérieures au 

calibrage national). Il s’agit en fait de forcer des glisse-

ments de flux d’élèves pour remplir les nouvelles classes 

de STI2D (technologique industrielle),  ouvertes dans la 

précipitation en 2011, et d’augmenter le taux de passage 

des sortants de Troisième en Seconde générale, puis 

technologique industrielle. Ce glissement se fera sans 

prendre en compte l’avis des élèves, des familles, des 

équipes et sans moyen d’assurer la réussite des jeunes 

poussés vers la Seconde générale.  

 Nous avons pu faire part au recteur de nos gran-

des craintes concernant l’augmentation du taux de décro-

chage au lycée et la sortie sans diplôme des élèves, liée 

aux très fort effectifs de toutes les classes de Secondes 

(technologiques, professionnelles et générales), au man-

que de places prévues pour les redoublants, aux problè-

mes d’orientation. Mais aussi l’inquiétude de l’ensemble 

des enseignants de lycée professionnel face aux suppres-

sions de postes générées par les réformes et la baisse 

organisée des effectifs des lycéens professionnels. Le Rec-

teur et sa DAET nous affirment que « tout se passera 

bien », que « les personnels seront accompagnés », que 

« les élèves seront mieux orientés, mieux accueillis, 

mieux formés »…ils ne sont pas crédibles ! Après ces 

longs échanges et ce dialogue de sourds la séance s’est 

terminée sans vote sur la carte des formations…si le rec-

teur avait sollicité notre vote nous aurions évidemment 

voté contre cette carte des formations mais il s’est 

contenté de nos critiques ! 




